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INTRODUCTION 

les sols viticoles ont en général des teneurs en matière organique 
inférieures à celles des sols de même nature pédologique mais ne portant 
pas de Vigne. les faibles restitutions par la plante, la destruction de la 
végétation adventice par les nombreuses façons culturales ainsi que l'aéra­
tion du sol qu'elles entraînent ont certainement joué un rôle, moins impor­
tant cependant que l'abandon depuis quelques décennies des apports tradi­
tionnels de fumier et de compost (DElAS et MOlOT, 1968). Cette situation 
relativement récent est assez préoccupante pour la fertilité des sols 
viticoles, surtout des sols viticoles sableux, nombreux dans le Bordelais, 
dont les propriétés dépendent étroitement de leur teneur en colloïdes 
humides (DElAS, 1971 ; DElAS et MOlOT, 1983). 

Il convient donc de conseiller au viticulteur de veiller au maintien du 
niveau humique des sols; mais il faut également connaître les réactions 
à ce conseil ainsi que les solutions adoptées pour résoudre le problème 
de la raréfaction des sources traditionnelles de matière organique, raré­
faction qui risque de s'aggraver si la crise de l'énergie entraîne un déve­
loppement de l'emploi des résidus de la production végétale à des fins 

énergétiques. 

C'est la raison pour laquelle nous avons voulu déterminer, à l'échelle 
d'un terroir, le comportement des viticulteurs vis-à-vis du problème de 

l'entretien humique des sols. 

Nous avons choisi le Médoc et étudié, par voie d'enquête, le niveau 
de matière organique des sols et les solutions adoptées dans la pratique 
viticole pour maintenir ou améliorer ce niveau (RIVET, 1981). 

le choix du Médoc s'explique par l'unité et les dimensions de ce ter­
roir (environ 10000 ha de vigne), par la nature sableuse de la plupart 
de ses sols et par l'importance économique de sa production de vins 

presti!~ieux. 
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que les autres les potentialités de leur terroir, en maintenant par des 
apports réguliers d'amendements un taux suffisant de matière organique. 

Il convient donc d'inciter l'ensemble des viticulteurs médocains à 
réaliser des apports d'amendements organiques d'origine végétale. La crise 
de l'énergie risquant de conduire à une raréfaction des sources tradition­
nelles, il convient également de proposer une gamme aussi large que 
possible de produits locaux, parmi laquelle un choix sera possible en fonc­
tion des fluctuations de la conjoncture économique. A côté du fumier de 
ferme, produit en quantité importante dans le Médoc-même mais insuffi­
samment utilisé, il faut étudier les conditions d'emploi au vignoble des 
écorces de résineux, des composts urbains et de la tourbe. 

Nous indiquerons pour terminer que les résultats de notre enquête, 
bien qu'obtenus dans le Médoc, nous paraissent susceptibles d'intéresser 
tous les vignobles établis dans des sols sableux où se pose le problème 
du maintien du niveau humique : pour le Bordelais, sont notamment 
concernés tout ou partie des vignobles des Graves, Saint-Emilion, Pomerol, 
Sauternes-Barsac. 

Manuscrit reçu le 14 septembre 1982; accepté pour publication le 8 octobre 1982. 

RÉSUMÉ 
La teneur en matière organique de sols viticoles du Médoc, déterminée par 

enquête, varie beaucoup autour d'une valeur moyenne de 1,78 p. 100; elle est 
insuffisante dans environ 40 p. 100 des cas. 

Les sols des crus les mieux classés et des appellations les plus renommées 
sont mieux pourvus que les autres car ils bénéficient depuis longtemps d'apports 
réguliers d'amendements organiques. 

Le maintien des potentialités des sols viticoles du Médoc - sablo-graveleux 
pour la plupart - nécessite l'épandage de quantités importantes de matières 
organiques d'origine végétale produites localement : fumier de ferme, sous­
produits de la viticulture (marcs de raisin et bois de taille), écorces de rési­
neux, composts urbains, tourbe. 

SUMMARY 
An investigation concerning the organic matter level of the viticultural soils 

of Médoc shows that this parameter varies in large proportions with an average 
value of 1.78 per cent. 

Soils from the most famous, top classified crus and appellations are richer than 
the others because they have received, for a long tilT]e, regular organic impro­
vements. 

Ta maintain the potentials of the viticultural soils of Médoc - sandy and 
gravelly for the most part - needs a large distribution of organic vegetal matter 
locally produced : farm manure, by-products from viticulture (grape mar and 
cutting), conifers' bark, urban compost, peat. 
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